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L’Institut Jeanne d’Arc qu’il nous a battu. Le fils de cul­
tivateur est maître en son état.

d’avoir atteint l'âge j 
où un homme est laissé à sa pro­
pre initiative, les fils du médecin, 
du notaire, de l'avocat ont un pa­
trimoine tout cré dans la clientèle 
paternelle et plus que tout autre 
le fils de l’industriel a non seule­
ment tout profit, mais aussi, la dé­
votion filiale lui fait un impérieux 
devoir de continuer l’oeuvre que 
son père a édifiée au prix de ses 
veilles et de ses peines. Le fils de 
l’industriel qui refuse cette res­
ponsabilité pour se réfugier dans 
les professions libérales, la haute 
finance ou l’oisiveté est coupable 
envers son pays à l'égal du soldat 
qui déserte son poste; il risque que 
les années de peines et de sollici­
tude dépensées par son père le
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La Page des
ENFANTS

avant même
et de dame Catherine de h 
le parrain a été Son AUesse i 
Monseigneur le Prince Ed 
d'Angleterre, chevalier du tr 
ble Ordre de la Jarretièr 
l’Ordre très Illustre de St.p 
colonel du Régiment Royal 
tiers, Commandant à Québe, 
etc., etc.; la marraine

C-.VijT
Etsai CANADIENS!L’IDEE contribue à l'ordre, à la paix, au

bonheur.
LES DAMES AUXILIAIRES

Une Association de Dames Auxi­
liaires prend les intérêts de l’Ins­
titut Jeanne d’Arc et coopère avec 
dévouement à la prospérité finan­
cière de l’Institution.

Si l’on considère que l’Institut 
Jeanne d’Arc a été fondé et déve­
loppé, agrandi d’année en année, 
sans autres ressources que celles 
de leurs emprunts; que des jeu­
nes filles sans travail, et 
séquent sans 
nues, les Dames Auxiliaires accom­
plissent une véritable oeuvre de 
charité.

Chaque année elles organisent 
le Jour des Pensées, procurent ain­
si à toutes les personnes de la vil­
le l’occasion de prêter leur appui 
à l'Institution.

Toutes les dames qui jouissent 
de l’aisance ou de la richesse, de­
vraient faire partie de cette Société 
Auxiliaire, la souscription étant 
seulement d’un dollar.

Parmi les jeunes filles et même 
les dames qui voyagent, travail­
lent ou fréquentent les différentes 
écoles de la ville, beaucoup cher­
chent le confort, la protection et 
la compagnie dans une maison qui 
ressemblera le plus possible au 
foyer familial.
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‘ phonsine Thérèse Bernadtoe] 
, jde Mongenêt de St-Laurent, l 
зі ne de Fortisson, qui

Quand vous aurez lu attentivement ‘l’Alma­
nach du Peuple” Beauchemin pour 1925,

Voue connaîtrez mieux votre paye et eee 
ressources inépuisables ;

Voue aimerez davantage votre province et 
ses institutions religieuses et nationales;

Votre foi dans l’avenir de la patrie sera plus 
vive, et vous éprouverez plus de fierté à vous 
proclamer CANADIENS.

Pour elles a été 
fondé et développé l’Institut Jean­
ne d’Arc.k___ont Sign]

nous.” (Suivent les signaturl

ILE BUT
L’Institut Jeanne d’Arc a donc 

pour but de procurer aux jeunes 
filles un lieu de résidence où elles 
se trouveront dans les meilleures 
conditions pour leur bien-être phy­
sique et moral. On y ajoute aussi 
l’enseignement qui les rendra plus 
aptes 'à gagner leur vie et à tenir 
une place honorable dans la socié-

..... ................... ............................... .....
Dans la sole, comme dans tous les 
poissons plats, le meilleur morceau 
est le milieu; dans le saumon, le 
brochet et la carpe, c’est le dos.

Le quartier de fromage qui vous 
est présenté ne doit pas être époin- 
té, il faut le couper dans toute sa 
longueur.

Les pièces montées qui figurent 
ali dessert ne sont quelquefois pla­
cées là que pour le coup d’oeil. 
C’est à la maîtresse de maison de 
condamner et exécuter la pièce qui 
peut faire plaisir aux convives.

par con- 
moyens de subsis-LE SOIN DU BEBE HCOIN

[OUREUX Hsoient inutilement, que l’oeuvre pa­
ternel périclite après lui et ne .don­
ne pas les forts rendements d’in­
fluence nationale que la patrie était 
en droit d’en attendre.

Ce volume sera adressé à

II
I.'Almanach du Peuple Beauchemin 
pour 1928 sera en vente partout 
vers le 20 décembre. Prix: 23 
sous; par la poste 38 sous.

té.
»Va L’EDIFICE

L'Institut Jeanne d’Arc est situé 
dans le voisinage du Château Lau­
rier et du Parlement, à quelques 
minutes seulement de la gare, de 
la cathédrale, des écoles et des 
grands magasins.

Il a en face de lui le Parc Major

O les lecteurs de notre journal qui 
enverront 30c à Edouard Garand 
153a rue Sainte-Elisabëth.
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PASSE-TEMPS% MOTS D’ENFANTS 
Toto à son grand-père: Pourquoi 

que tu as la croix?
C’est parce que je me suis bien 

battu, mon petit.
•—Ah !

bats, on me la retire

L’ESPRIT
LIBRAIRIE BEAUCHEMIN Limitée! et L’accueil et la direction sont ba­

sés, à l’Institut Jeanne d’Arc, sur 
les principes d’un esprit chrétien 
large et profond. Les restrictions

%Avec une bougie: La bougie dans 
le verre de lampe. — Posons sur la 
table un bout de bougie allumée 
et couvrons-la d’un verre de lampe 
à base renflée. Après quelques ins­
tants, nous voyons la flamme pâlir, 
s’obscurcir de fumée, puis s’étein-

est entouré en arrière de jolis
Л I jardins.

30, rue Saint-Gabriel, 30 
MONTREAL.

Des fenêtres, et surtout de la ga-4ж Ті LE CROUP lerie qui surmonte le toit, on dé­
couvre le panorama de la Vallée demandées aux pensionnaires sont 
de l’Ottawa et des montagnes de la celles Que toute personne sérieuse

et distinguée s’impose à elle-même.

Et moi, quand je mePOLITESSE Le croup est sans conteste, une 
des maladies les plus dangereuses 
qui puissent atteindre les enfants.

Si cette maladie n’est pas soi­
gnée à temps, elle peut devenir 
fatale en un très court espace de 
temps.
il y a beaucoup de personnes, sur­
tout dans les basses classes, qui ne

Gatineau.(suite)
selon son âge et sa condition. Les 
relations les plus courtoises et les 
plus amicales existent entre les 
membres de la maison; la devise 
générale semble être; amabilité 
harmonie et bonheur.

Une jolie chapelle, exclusive­
ment réservée aux religieuses et 
aux pensionnaires, inspire ou en­
tretient la piété, source de toutes 
les vertus.

— dre lentement: ce phénomène pro-
[E A TAULE ET vient de ce que l’acide carbonique, 

dégagé par la combustion de la

LES CHAMBRES 
A l’exception de quelques cham­

bres doubles qui conviennent à des 
amies ou des parentes, chaque pen 
sionnaire a sa chambre; hygiéni­
que, gaie et même élégante avec 
ses meubles blancs, 
fenêtres fournissent avec abondan­
ce l’air et le soleil dans toutes les 
parties de la maison.

INSTALLATION SANITAIRE 
SERVICE RAPIDE ABONNEZ-VOUS AU “CANADIEN”.TABLE

Chose presque incroyable.s’occu- ! bougie, étant plus lourd que l’air, 
I s’accumule progressivement au 
fond du verre de lampe et vient 
arrêter la combustion.

jeonvlve n'a à 
lies domestiques sont SABOURIN BROS. 

& HENRY
SPeriaux Il ac-le servent, 

il D’y a là ni poli- s’effraient pas du croup! J’ai en­
tendu—on a peine à se l’imaginer 
—des mères dire

De grandes
GLACE NATURELLE PURE, 

CRISTALLINE
Au moment où la bougie qui fume 

va s’éteindre, posons en travers de 
la partie supérieure du verre une 
épingle à cheveux, sur laquelle 
nous aurons accroché par son bord 
replié une carte de visite ayant 
comme largeur le diamètre du ver­
re de lampe et comme longueur 4 
à 6 centimètres environ: nous ver­
rons aussitôt la flamme de la bou­
gie «e ranimer et la bougie conti­
nuera de brûler avec tout son éclat.

Ce changement curieux est dû à 
ce que la carte a divisé en deux 
parties le haut du verre: par l’une 
grâce à un courant, d’air improvisé 
s’élevant de bas en haut, les pro­
duits de la combustion s'en vont 
à l’extérieur; l'autre, venant de 
haut en bas, vient fournir à la 
flamme l’air frais, et par suite 
l'oxygène nécessaire.

L’Ombre du Beffroi!
erie. Oh! le croup, 

ce n’est pas dangereux comme une 
bronchite.” Je crois que cela pro­
vient de ce que l'on confond les 
symptômes du croup avec le croup 
lui-même, duquel toutes les mères 
devraient avoir une salutaire ter-

ij vous avez une ou 
ioyez prévenant en- 

iez deviner ce dont 
i, et appelez, pour le 
es domestiques qu’el-

BILLING’S BRIDGE 
Tél.: Carling 180 

LISTE DE PRIX 1926 
25 livres par jour pendant Б 
mois, payable d'avance $12.00 
Si payé en 2 versements, le 
moitié le 1er mal, la mojtié le 

1er juillet, $14.00 
Prix au mois payable d'avance 

$3.00
Demandez nos prix pour des 
quantités plus considérables.

Deux livraisons le samedi. 
Aussi spécialité de travaux en 

ciment et de paysagistes.

iers, Ingénieur: 
s d’Appareils 
hauffage
ES EMAILLEES ET 
DRCELAINE

S SANITAIRES

LES SALLES A MANGER 
Les repas sont substantiels; la 

nourriture est variée et abondante. 
Il y a trois salles à manger: l’une 
d’elles est réservée aux étrangères 
de passage et à celles d’entre les 
pensionnaires qui requièrent un 
régime spécial.

LA SALLE DE REUNION 
Pour les différentes fêtes de la 

maison les conférences, concerts 
ou réunions générales l’Institut a 
une vaste et belle salle, qui peut 
contenir plus de deux cents per­
sonnes.

CONCLUSION
Il vaut mieux prévenir le mal 

que de le guérir. Protégeons nos 
jeunes filles; préservons-Ies des 
dangers de la solitude ou de mau­
vaises compagnies, et favorisons le 
succès des maisons qui contribuent 
à les garder heureuses et bonnes, 
but que s’efforce d’atteindre l’Ins­
titut Jeanne d’Arc.

Le nouveau grand roman de 
MADAME A.-B. LACERTEfier.

^ bien le maniement 
le et couteau de ser- 
îtharger de la tâche 
Û gigot ou un pou­
le au poisson pour le

reur. Il devrait être écrit en ef­
fet (l’une façon indélébile dans 
l’esprit de toutes les mères que 
les remèdes contre le croup ne 
peuvent être appliqués trop tôt. 
Les moments sont précieux. Si on 
laisse s’écouler 12 heures, 6 heu­
res même sans donner de soins, 
il n’y a généralement plus d’es­
poir. Rappelez-vous que. si le croup 
n’est pas convenablement soigné 
dès les premières douze heures et 
même dès les premières six heu­
res, l'arrêt de mort de l'enfant 
risque fort d’être signé. Toute 
mère doit, avant de se mettre au 
lit, aller faire sa ronde, comme 
une sentinelle allant voir si tout 
se passe bien, et s’assurer que l’en­
fant est bien portant... rien au 
monde ne doit l’empêcher de rem­
plir ce devoir qu'elle ne doit ja­
mais confier à une servante.

Beaucoup d’enfants ont été par 
cette surveillance sauvés d’une 
mort certaine; le croup en effet 
survient souvent le soir, lors du 
premier sommeil de l’enfant; l’o­
reille anxieuse d’une mère sait dé­
couvrir la maladie. Sa sollicitude 
appliquera tout de suite le remède 
et amènera un soulaement im­
médiat, tandis que, si la surveillan­
ce est abandonnée à une servante, 
le croup peut n'être découvert que 
le matin, quand il est trop tard et 
que le malade est inguérissable.

Bien qu’il soit possible, à l’aide 
des simples remèdes domestiques 
(cataplasmes chauds, etc.), si on 
en fait usage à temps, de retarder 
les progrès de cette terrible mala­
die, cependant il ne faut pas atta­
cher une trop grande confiance è 
ce traitement. En effet, une per­
sonne peu familiarisée avec la 
science médicale ne peut se rendre 
compte de l'étendue du mal et de 
la forme qu'a revêtue le croup. De 
grands malheurs résultent quelque­
fois du retard qu’on a mis à aller 
quérir un médecin.

paraîtra le mois prochain.

Cette fois, le grànd romancier populaire nous offre un 
roman dramatique sur la grande plaie du jour:

Les drogues mortelles!

pas que cela ne vous intéresse pas, mais prenez 
garde à vos enfants, à vos frères, à vos soeurs, à 

vous-même! Qui sait si vous n’êtes pas parmi 
les prochaines victimes de ce poison fatal?

і la bouche, vous 
qui avez des mous-

Ne dites
L’ASSOCIEEIpas bruyamment ou 

|o le bruit des cou- 
I assiettes et sachez 
■convénient de cau- 
Usin très bas ou très 
M№ une langue que 
luent pas les autres

ngelie SILENCIEUSE BOIS D’ETECLASSES ET COURS COMMER­
CIAL

Les Soeurs de l'Institut Jeanne 
d’Arc se dévouent à l’enseignement 
et en font une partie importante 
de leur oeuvre. Elles ont un cours 
complet d’études pour élèves de six 
à quinze ans et offrent aux person­
nes qui veulent étudier le français 
des maîtresses françaises, ayant 
leurs diplômes d’enseignement su­
périeur: à celles qui veulent étu­
dier l’anglais, des maîtresses an­
glaises, graduées des écoles nor­
males ou supérieures; aux jeunes 
filles qui, tout en travaillant, dé­
sirent continuer leur instruction 
dans les deux langues, les classes 
privées ou publiques du jour et du 
soir; enfin à celles qui se destinent 
à faire un Cours commercial, des 
classes en sténographie et clavi- 
graphie, également du jour et du 
soir, et dans les deux langues.

Slabs coupées (mou) $3.00 le 
voyage

Slabs coupées (dur) $4.00 le 
voyage

Bols dur $4.50 
Tout sec.

Le courant littéraire actuel est 
aux tours de force et certes, pour 
être le dernier en ligne, celui qui 
vient d’accomplir l’auteur de “IRIS 
BLEU” n'est pas banal.

Le Notaire Larivière nous dé­
montre à son tour: d’abord que le 
jeune homme, quelque bien doué 
qu’il soit, peut sans déchoir, épou­
ser une simple fille du peuple, que 
notre population ouvrière en gé­
néral est plutôt instruite—surtout 
la partie féminine—et que la jeu­
ne fille, si elle possède les adora­
bles qualités des vraies femmes; 
douceur, bonté, dévouement, ins­
tinct de maternité et piété, n’a pas 
besoin de brevets académiques pour 
devenir la compagne idéale de sa

L’OMBRE DU BEFFROI
n’est pas un sermon, ni une conférence, mais un roman 

palpitant d'intérêt, dramatique au plus haut point qui 
vous fera passer par toutes les gammes 

de l’émotion.
DU DRAME, DE L’AMOUR, DE LA GAIETE,

se trouve dans ce grand roman nouveau de 
l’auteur à succès.

EN BADINANT•EDITIONS, QUEEN 581 
5N 582. SUR LES LETTRESlut autant que possi­

ble à ses voisins, 
morceau de boeuf 

6 plus entrelardé de 
[ras: le petit côté de 
I plus tendre et le

Bureau et Magasin

314 rue WELLINGT01
Quelles sont les lettres les plus 

âgées? Les lettres a. g.
Les plus légères? Les lettres 1. e 
Les moins spirituelles? Les let­

tres e. b. t.
Les plus laborieuses? Les lettres

E. BEATQN
І87 Echo Drive, OTTAWA, ONT.

w.
Tél. Carling 1857

28J—6m. 
218 MURRAYTél. R. 1781-w

| тези se coupe par 
Ile est le plus char- 
feente le rognon aux 
veut honorer, 

ihon de lait les mor- 
nets sont la peau et 
ins le 'lièvre, le le- 
|ln, ce sont le râble 
b épaules.
en ragoût du rôtis 

«vers par la moitié. 
Ireau est délicieuse. 
I bécasse est excel-

L’OMBRE DU BEFFROI,
est un roman qui peut être lu par tout le monde, c’est 

devoir pour vous de le lire, et de le faire lire, il vous 
fera passer des moments agréables, en même 

temps que ce dégage une forte leçon.

o. q. p.
Qu’on ne voit que par morceaux? 

Les lettres k. c.
Les plus impies? Les lettres a. t. 
Les plus remuantes? Les lettres 

a. j. t.
Les plus soumises? Les lettres

Les plus difficiles à manier? Les 
lettres r. i. c.

Qui prêchent l’action? Les I. v. 
Les plus hautes? Les lettres a.

BUANDERIEigiques
DU

VOUS RAPPELEZ-VOUS ROXANE ?....BON PASTEUR1. C'est votre compagn
2. A titre de contribui 

êtes un actionni
3. Plus elle délivre de ci 

électrique, moins il e
, te au consommateur.

4. Elle présente une 
concurrence dans le! 
électrique

6' 55 Г ta«. 'e» cuisse, e,
6. Elle a plusieurs ГоізИМпсз de chapon et 

un rabais dans les p® du canard sont ré-
7. Elle est principe 

responsable du fait ' 
taux sont à leur bas

8. Bien qu’appartenan
ville, elle n’a jamai 

aux contribu
9. L’établissement a pa 

térêt sur les obligat 
sement pour les sol 
a érigé un fonds d a 
seulement s'aide lu

10 Le consommateur « 
rant Hydro-Elec triq 
mais il aide les aut 

Si vous désirez d'auti
s e 1 g n e m e n t «--téléphone.

LE SPECTRE DU RAVIN ?.....

et bien, L’OMBRE DU BEFFROI est beaucoup
TOUJOURS AUX PRIX POPULAIRES DE

LINGE SECHE AU SOLEILIl nous prouve—et il parle en 
connaissance de cause—que nulle 
part ailleurs ne règne plus pur es­
prit canadien français, tout de bon­
homie et de naïve exubérance. En 
un chapitre digne d’être retenu par 
tout Maskoutain, il nous montre 
sa chère ville comme le rempart 
naturel de la tradition française et 
catholique en Amérique et comme 
il a raison. . .

C’est autour de ces deux idées 
que se déroule la petite intrigue 
sentimentale qui nous fait vivre de 
doux moments au bords de l'Ya- 
maska calme et bleue; mais ce 
n’est là que l’enjolivement qui fait 
cadre à la pensée sérieuse,à la leçon 
salutaire qui doit se dégager de 
tout roman et cette pensée morali­
satrice qui domine en ces pages 
agréables, elle se résume en la ré­
flexion que fait Pierre Normand.

PRESSAGE ET 
REPASSAGEACTIVITES INTELLECTUELLES 

ET PHILANTHROPIQUES 
Outre son programme d’ensei­

gnement, l’Institut Jeanne (l'Arc 
constitue un centre d'activités in­
tellectuelles et philanthropiques. II 
aide à placer les jeunes filles et les 
femmes cherchant du travail. Plu­
sieurs associations patriotiques ou 
charitables y tiennent leurs assem­
blées et leurs fêtes. Deux cercles 
littéraires s’y réunissent chaque 
semaine, sous la présidence des re­
ligieuses
membre de l'Association des Au­
teurs Canadiens

j. c.

25clape un poulet, il Qu’on aime? Les lettres m. é. 
Qu’on aime pas? Les lettres a. i. 
Coupées en morceaux? Les let- 

p. c.
Qu’on peut posséder? Les lettres

Attention spéciale an lavage 
de famille. EDITIONS EDOUARD GARAND 

153a, rue Sainte-Elisabeth 
Montréal.

"
innés que l’on con- 411 RUE SAINT-ANDRb

h. t.
•’avons déjà dit, on 

Bisson qu’avec
Tél. R. 1295Mortes? Les lettres d. c. d. 

Nous pourrions en dire encore 
un couteau, mais nous croyons en avoir A. C.
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Une des religieuses est
r ~\

L’Institut a son
Peu de personnes hésiteraient à j bulletin mensuel: “La Revue Jean­

ne d’Arc.” MANGEZ PLUS DE MELASSEdemander l'aide d’un homme de
l'art si elles savaient le risque 
qu’elles font ainsi courir à l’en­
fant
aimé dont la vie fut sacrifiée par­
ce que ses parents étaient en visite 
dans xme maisoji amie. La mère 
étant allée au bal et ayant oublié 
de laisser les choses nécessaires 
pour des cataplasmes et des bains 
chauds, la nourrice n’osa pas ré­
veiller les domestiques. Elle frotta 
la poitrine de l’enfant d’un peu de 
vaseline et, l’ayant roulé dans des 
couvertures bien chaudes, elle pen­
sa qu’il ne résulterait aucun mal 
de ne lui appliquer les remèdes 
que quelques heures plus tard. Au 
matin, le pauvre enfant était si 
sérieusement malade que quand le 
médecin (que la mère avait été 
chercher en hâte) arriva, 
avait plus d'espérance. Le médecin 
déclara que, si les soins lui avaient 
été donnés à temps et des cata­
plasmes appliqués tout de suite, 
l’enfant ne serait pas mort.

LES HEURES DE L'INSTITUT 
JEANNE D’ARC

Les Soeurs de l'Institut Jeanne jle père du héros: “Le fils doit con- 
d’Arc sont à la fois une corpora- tinuer le père!” comme la rivière 
tion, légalement organisée selon 
les lois de l'Ontario, pour accom­
plir une oeuvre d’utilité publique 
et une Congrégation religieuse 
fondée par S. G. Mgr C.-H. Gau­
thier. avec l’approbation du Saint 
Siège, en 1919.

Les Soeurs ont charge entière 
de la maison, qui peut recevoir une 
centaine de pensionnaires; elles se 
font les amies de celles qui sont

LE COIN DES 
SUPERSTITIEUX

Je sais un petit enfant très

continue le ruisseau, le fleuve con­
tinue la rivière et ainsi de suite 
jusqu’à ce que l'humble goutte 
d’eau tombée du ciel sur la feuille 
palpitante soit devenue la mer

Dans quelqu’état de vie que le 
destin nous ait placé, notre meil­
leure chance de succès et d'aport 
à la grande communauté, réside 
dans la continuation de la vie du

La mélasse pure est un des aliments les plus favorables à la santé. Comme 
le blé intégral et les dérivés de l’avoine, elle possède la valeur nutritive néces­
saire au bien-être de l’homme. Elle est riche en FER.
Les experts en sciences ménagères reconnaissent l’importance de la mélasse, 
pure et l’incluent dans la nomenclature des aliments substantiels qu’ils re­
commandent.
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Affaire de

'°US mettre quel- 
Voy. nijoux.

robole du 
Bataille 

<W<1I,

Hante 
tort de

cabinet. Conscrit. — En voir: on assiste­
ra à quelque départ; être conscrit 
soi-même: c'est se trouver dans 
une circonstance où l’on pourrait 
bien être mené tambour battant., 

Convoi. — Le voir passer: gué­
rison pour un malade: le suivre: 
bonne santé.

soyez pru

Mais il faut que ce soit de la Mélasse 
Pure et choisie de la Barbade

ainsi confiées à leurs soins et veil- j père qui nous a donné le jour, dans 
lent à ce que tout dans la maison la marche en avant sur le sentier

salut.
• Armée 

— On

affaire 
Prendre par

il n’y

nête en 
ualité

The Harris 
Lithographing Co. Ltd

HOROSCOPE Il est universellement admis que les meilleures mélasses viennent de File de 
Barbade, et la meilleure preuve en réside peut-être dans les nombreux 
cédanés, mélanges et imitations de la MELASSE BARBADE DE GRAND 
CHOIX qu’on trouve sur le marché canadien depuis quelques années.
Vous tenez naturellement à avoir la meilleure et la plus pure. Exigez donc 
la véritable MELASSE BARBADE DE GRAND CHOIX et refusez tout 
succédané ou imitation.

7 De tous les Ins- 
Wives aimer,

AOÛT
L’homme qui naîtra dans le 

cours de ce chaud mois aura un ca­
ractère capricieux, fantasque, dif­
ficile, boudeur, d’une gaîté folle, 
il passera parfois aux plus grands 
accès de tristesse; «il aura une vie 
agitée, la fortune viendra, s'en ira 
et reviendra; c’est dans le sein de 
la famille qu’il trouvera le bon­
heur auprès d’une femme distraite, 
mais pleine de dévouement. — Les 
femmes qui naîtront dans ce mois 
seront toutes bonnes et modestes; 
beaucoup seront jolies. Elles seront 
compatissantes aux maux des au­
tres. La sensibilité de leur coeur 
leur procurera de grandes jouissan­
ces, «mais aussi de cuisantes dou­
leurs, elles se marieront tôt si elles 
le veulent.

X
’iolon.

Petits meneom 
personne.

;oy- Calcul.
' «lister 
«>rtes de 
"«riants

Nous noua sentons haussé par la 
louange, d'aussi bas qu'elle vienne.on aura 

notes; fai- 113-125 Sterling Road 

TORONTO, ONT.
Vous per- 

le»ps dans 
occupe et

* ®<*ure, de 
ceux qui

!■
la T. St-Jacques

REPARAGE DE 
Radiateurs d’Automobiles, de 
Truck, Tracteurs, Camions, etc. 

<ous faisons une spécialité du répa­
rage des radiateurs seulement 
Qu’ils soient trop chauffée, gelés, 
défoncés, tordus ou crevés, ainsi 
que “recorage”.

Une visite est sollicitée.

Barbados Molasses Importers Association of Canada

MONTREAL.
' B»‘t faire 
‘rbe: "11 faut 
'«verte
~ Qul en
* vie

réflé- 
qu’u- 

ou fermée.”
C. Limited Manufacturiers d’Etiquettes Lithographiées, 

Cartons, Affiches, Couverts de Catalogues, 
Boîtes à Grain, etc.

л

mange
«'est pus

” ,a|l donnera
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